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Courrier du lecteur

Cher Gilbert
 Je te remercie pour ta si grande disponibilité et la dé-
licate attention que tu as manifestée à l’égard de notre 
patriarche mon digne père. Après qu’il ait pu lire  l’ar-
ticle que tu lui consacrais, il était tout regaillardi et fier 
d’exister. Il était beau à voir.!

Je sais qu’il a la ferme intention de t’envoyer un mot de 
reconnaissance même si sa main est parfois tremblante 
mais je tiens  à ce que tu saches dès aujourd’hui le 
bonheur que tu lui as fait et la joie en mon coeur que tu 
as déposée en offrant un tel hommage à  mon père que 
j’aime tant et qui nous le rend bien par la beauté de son 
coeur et le vif de son regard

Que l’automne qui survient bientôt avec l’équinoxe des 
jours et l’appel à un peu plus de recueillement avant
l’hiver t’apporte  autant de joie tranquille que tu sais en 
communiquer.
 
Bonjour à toi et aux tiens . Avec reconnaissance affec-
tueuse pour ce que tu fais dans le cadre de l’Association 
des Bournival
					      Brigitte

« Le Bornival » est le Bulletin officiel 
du Regroupement des Bournival d’Amérique inc.

Il paraît trois fois par année : 
en mars, en septembre et en décembre.

Toute personne peut faire paraître des récits,  nouvelles, archives, 
en les expédiant un mois à l’avance à la rédaction et mise en page 

: 

Gilbert Bournival, 2430, 7e Rang, 
St-Étienne-des-Grès, Québec, G0X 2P0 

courriel: g.bournival@sympatico.ca

Dépôt légal : Bibliothèque nationale du Canada, Bibliothèque 
nationale du Québec

Visitez le site internet : www.bournival.ca

En page couverture : 

Josée Bournival 
Josée, animatrice de la télévision, fille de Jacques à 
Réal à Arthur à Théodore à Hyacinthe à François et 
de Lise Lacerte dont la grand-mère Yvonne Bournival 
vient de Maxime à Onésime à François

.
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Voici les informations fournies par son père : “Elle est 
née le 5 mars 1977 et a passé son enfance à St-Étienne-
des-Grès.

Josée a fait ses études secondaires à L’institut Keranna 
de Trois-Rivières et ses études collégiales au CEGEP 
de Jonquière en art et technologie des médias dans la 
spécialisation : animatrice radio. 

Elle a fait ses débuts comme animatrice radio au M103,5 
à la radio CJLM de Joliette pour ensuite devenir direc-
trice musicale de ce même poste de radio.

Elle travaille présentement comme chroniqueure 
artistique pour le réseau TVA à l’émission  «    Salut 
Bonjour Week-End ». Elle était chroniqueure pour les 
émissions « Sucré-Salé », « Scène de rue » et « Salut 
Bonjour ».

Josée a animé quelques galas comme la CÉDIC de Trois-
Rivières et le colloque pour la prévention du suicide à 
Chicoutimi.”

Nous sommes fiers d’elle et lui souhaitons du bonheur 
et du succès dans sa carrière.
					     GB.

Fête champêtre					   
page 3

Une Américaine à Bornival 			   pages 
4-5

Des armoiries qui nous ressemblent 	 page 6-7

L’enfant (2) de la famille de Flora Bournival Bellemare présenté 
en page 6 du Bornival de septembre 2003 ne se nomme pas Paul 
mais Pacelli, du nom du pape Pie X11. Signe de l’attachement des 
familles en ce temps là, à la religion et à leurs représentants.

Antoine Bournival, l’ancêtre du prêtre de la Franternité sacerdotale 
Louis Georges présenté  en page 7 du  Bornival de septembre 2003 
, est le frère de François à Jean-Baptiste et non son fils.

Errata
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Fête champêtre à l’Action    de grâces
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“ Action de Grâces” et puis après...
                   Fouler ce sol, où les pieds de notre père 
François Bornival nous ont précédés, est une belle et 
bonne façon de faire “Action de Grâces» ! 
                   Pour une deuxième année consécutive, plus 
d’une soixantaine de Bournival, ce nombre compre-
nant les conjoints et conjointes, se sont rencontrés pour 
fêter, échanger, nouer et renouveler un lien nécessaire 
afin de garder et alimenter le feu sacré qui a couleur de 
Bornival.
                   Un début de journée gris a fini par laisser 
place au soleil radieux. Quel ingrédient magique pour 
réchauffer l’atmosphère ! Le soleil c’est important, mais 
le ventre doit aussi y trouver son compte. Un couple des 
plus simple s’est retrouvé dans mon assiette. La fève au 
lard accompagnait le hot dog et tous deux pouvaient se 
retrouver enrobés d’un voile de salade. Ceux et celles 
qui préfèrent les rencontres un peu piquantes, pouvaient 
saupoudrer le tout de relish, de moutarde ou de ketchup. 
Pour plusieurs, le houblon et le vin etaient de mise pour 

permettre à la langue d’être partie prenante à la fête. 
                   Merci à toi enfant, jeune adulte, personne 
dans la fleur de l’âge, sage aux cheveux blancs ou au 
crâne dénudé ! Ta présence a permis, une fois de plus, 
de prendre conscience que notre famille Bournival est 
vivante et pleine d’avenir.
             Action de Grâces pour : 
                   Michel, d’avoir donné vie aux hot dogs...
                    Alban, de nous procurer les ustensiles et les 
ingrédients d’accompagnement... 
                    Paul, pour ta recette de salade... 
	        Fleurette, d’avoir préparé et animé le jeu ... 
                     Gilbert, pour la musique et la complain-
te...
                    pour toi, qui a mis la main à la pâte pour 
préparer et remettre en ordre la salle...  
                    Et puis à l’an prochain !     
		
	 François Bournival, vice-président     
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Avant  de vous faire le récit de mon voyage au village « Borni 
val   »  en Belgique je  vous c i te  cet  extra i t  du s i te :   
			   www.bournival.ca ;  section “Histoire”
“Suzanne Bournival à Rosario à Théodore vient de compléter un 

examen exhaustif des registres de Méry et aucun Bornival (ou autres 

variations du nom) n’y apparaît.

Lors de son mariage en 1751 aux Forges du St-Maurice, François 

Bornival dit le Picard, l’ancêtre de tous les Bournival d’Amérique, 

déclara être le fils de François Bornival et de Anne Josselin et 

être originaire de Méry (depuis 1931 Méry la Bataille) , diocèse 

de Amiens, un petit bourg à la frontière de l’Oise et de la Somme, 

au nord de Paris. Les origines de cet ancêtre demeurent toutefois 

encore très mystérieuses.

La grande question toutefois demeure: qui sont nos ancêtres 

européens et d’où prove-

naient-ils? Trois théories 

nous apparaissent possi-

bles: Nous pourrions être 

des descendants directs 

des “de Bornival”? Cette 

théorie est très plausible 

car c’était une famille de 

soldats, qui à certains 

moments vendaient leurs 

services aux plus offrants 

et donc voyageaient beau-

coup. Les frontières et les 

allégeances changeaient 

rapidement à cette époque. Il est donc très possible que l’un d’eux 

ait servi en France, y ait pris épouse, pour ensuite entreprendre le 

grand voyage vers la Nouvelle-France! Nous pourrions descendre 

de l’un des châtelains ou des seigneurs qui occupèrent le château 

et les terres des de Bornival? Rien cependant n’étaye cette filiation 

possible!La moins attrayante des trois théories, notre patronyme 

pourrait être le résultat d’une association indirecte avec les de 

Bornival, les seigneurs, le village, les terres ou autres? Ce genre 

d’association, courante à l’époque, est possible mais plus difficile 

à démontrer! 

Si nous ne sommes pas Français, d’où sommes nous? Suzanne a 

Une Américaine à Bornival
								        par Louisette Bournival,

Ducs de Brabant, jusqu’au village près de Nivelles dans le Brabant 

Wallon, village qui doit d’ailleurs son nom aux  “de Bornival” et à 

leur chateau, construit par Biernars de Bornival en 1373. On trouve 

aussi à cet endroit une petite église où sont inhumés  François 

seigneur de Bourgnival, Simon Paul Darlin de Bornival. Il existe 

à Bruxelles un château et une rue Bornival!” 

Commentaires et impressions de mon voyage: 
J’ai jeté mon premier regard 
sur le village de ce qui pourrait 
être le lieu d’origine de notre 
ancêtre François Bornival dit 
le Picard par un temps nua-
geux, frais et venteux le 2 mai 
2003. 
Nous roulons mon mari Wol-
fgang et moi de Nivelles où 
nous logions et empruntons 
le chemin Bornival.  Nous 
sortons de la ville de Nivelles 
qui date des années 1300, ville 
qui a toujours un cachet anti-

que telles: rues étroites, pavées de galets, maisons qui s’alignent 
les unes aux autres avec des portes ouvrant sur le trottoir un peu 
comme les maisons dans le vieux Québec. 
Alors nous roulons sur le chemin Bornival et la route devient de plus 
en plus étroite et c’est même avec frayeur que mon mari conduit 
dans ce chemin pavé de galets, étroit, tortueux et bordé de collines.  
Il est impossible de rencontrer d’autre véhicule. Mon mari croit qu’il 
devrait reculer si c’était le cas. Heureusement, nous nous en sommes 
tiré sans avoir à faire cette gymnastique.  L’auto idéale pour les rues 
de Bornival est la puce de Volkswagen ou la mini Austin.

récemment découvert les traces d’une famille de chevaliers braban-

çons (belges) les “de Bornival” ( patronyme d’ailleurs utilisé par 

notre ancêtre) ainsi que l’existence d’une littérature assez impor-

tante en Belgique (Émile de Lalieux, Wavre 1995) sur cette famille 

de seigneurs Belges, qui ont existé et prospéré entre 1300 et 1795 

. Elle a pu suivre leurs traces de Yssche , leur terre d’origine (la 

seigneurie de Bornival), à Louvain où ils prodiguaient conseils aux 
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français.  Le mariage se déroule tout à fait comme chez nous, il y a 
la messe pendant laquelle les participants chantent en choeur avec 
le prêtre, après l’évangile il y a l’engagement et la bénédiction des 

époux et la messe terminée il 
y a la signature des régistres. 
Pour la messe du soir, des 
paroissiens font les lectures 
et tous participent aux chants 
et prières.  Après la messe 
du samedi soir, nous avons 
eu le bonheur de rencontrer 
quelques paroissiens.  Ils 
étaient très heureux comme 
nous de partager les ressem-
blances qui unissent nos 
deux régions.

Donc nous suivons le chemin Bornival qui nous amène au dessus 
d’une colline sur laquelle se croisent les rues Du Centre, Henri Tom-
beur, Hubert Lebon, Evrart Tricot, et Félicien Canart.  Ces rues du 
haut de la colline s’ouvrent comme une étoile.  C’est la tombée du 
jour et nous décidons de conti-
nuer notre visite le lendemain.  
Ce premier regard sur ce village 
me laisse avec une impression 
émouvante étant donné la simi-
litude géographique du paysage 
, soient collines qui se déroulent 
un peu comme celles de la Mau-
ricie, puis sol rocheux comme 
celui de St-Elie et enfin par les 
appellations des rues dont une 
nommée Henri le nom de mon 
père et, par le nom de son église 
St-François d’Assise:  François 
nom de notre ancêtre et de mon frère, déjà je fais une relation avec 
le village Bornival et avec le patrimoine  où se serait établi notre 
ancêtre; peut-être pas convaincant mais du moins intéressant. 
Pendant les deux jours que nous avons passé à Bornival, je n’ai pu 
m’empêcher de comparer ce lieu avec le coin de la Mauricie où 
notre ancêtre s’établit vers 1751.
Notre ancêtre à son arrivée dans la Mauricie, aurait travaillé aux 
Forges du St-Maurice; alors Nivel les est décrite comme suit sur 
un site touristique de la Belgique.
 “en flamand Nijvel, Ville de Belgique (Brabant), sur la Thines, au 

sud de Bruxelles; 21 883 habitants. 

Sidérurgie; constructions mécaniques; textiles; papeteries. Collé-

giale Sainte-Gertrude (XIe s.), avec cloître gothique; église des Ré-

collets (XVIe s.); musée. Brûlée en 1940, la ville a été rebâtie.”

On voit que les industries d’aujourd’hui ressemblent un peu à celles 
de la Mauricie au cours de son histoire.  Pour ce qui est de l’industrie 
sidérurgique est-ce un hasard ou était-ce un choix recherché par 
notre ancêtre François?

Le lendemain matin, nous contactons le curé de la paroisse St-
François d’Assise, Abbé Jean-Pierre   qui est très heureux de nous 
accueillir parce que nous sommes des Bournival d’Amérique; et 
nous assistons à un mariage à 11:00am et à la messe du samedi à 
7:00pm.  C’est intéressant de comparer ces célébrations avec les 
nôtres.Quand je voyage j’essaie toujours de voir des similarités de 
vie avec ma culture surtout quand c’est un endroit où l’on parle 

Dans l’après-midi, nous 
visitons la Collégiale Sainte-Gertrude de Nivelles  (église non 
cathédrale possédant un chapitre de chanoines) Ici aussi je suis 
touchée par la mémoire des prénoms gardés par nos ancêtres qui 
reviennent dans les prénoms des membres de ma famille, j’ai une 
soeur qui s’appelle Gertrude.

Pour ce qui est du lien Amiens et Nivelles, pendant notre visite à 
la collégiale Ste-Gertrude, le guide nous a dit que les orfèvres qui 
ont restauré la châsse de Ste-Gertrude venait d’Amiens  ( lieu de 
spécialistes en orfèvrerie ). Quand  j’ai cherché pour Amiens sur 
le site Méry la Bataille le nom aujourd’hui d’Amiens j’ai trouvé 
le nom d’une rue Tricot et sur des plaques affichées à l’entrée de 
l’école Bornival on voit les noms de trois bienfaiteurs dont une est 
un dénommé : « Tricot ».

Comme je n’avais fait aucune lecture avant mon voyage autre que 
celles qui paraissent sur le site du Regroupement des Bournival 
d’Amérique, pour moi cette visite a été des plus touchante et j’ai 
vraiment senti un lien sinon généalogique du moins personnel en cir-

culant dans les rues de ce petit quartier 
de Nivelles qui se nomme Bornival.

Louisette est née à la Baie Shawinigan 
en 1941, fille de Henri à Philippe à 
Onésime à François. Mariée à Wolfgang 

5



Le Regroupement des Bournival d’Amérique décembre 2003

Notre écu du Regroupement est adapté de celui de Ro-
land de Bornival, chevalier, réalisé autour de 1370 et 
conservé à la Bibliothèque Royale de Bruxelles dans 
l’Armorial de Gelre.  

Voici la description qu’en a faite Suzanne,( la décou-
vreuse, en Belgique), dans le numéro 2 volume 2 du 
Bulletin Bornival :

“Description de notre blason et son sens héraldi-
que.
Le blason de la famille de Bornival est décrit: “ de vair- 
au chef de gueules”

de vair
Le vair est toujours azur et argent. Il est constitué par le 
dos et les pattes d’écureuils de Sibérie. Cette fourrure 
précieuse doublait le manteau des “hautes personnali-
tés”. Le vair, de par sa forme particulière, prend l’aspect 
d’un casque de guerrier.
Quant aux couleurs:
Argent : Planète: Lune ;  Pierre: perle ; Symbolique: 
netteté, pureté, sagesse.
Azur:        Planète:    Jupiter ; Pierre:  saphir ; Symboli-
que: fidélité, persévérance.

au chef de gueules
Le mot chef désigne le tiers supérieur de l’écu (la forme 
du blason). Le mot gueules signifie la couleur rouge. 

Le cimier :
En plus du blason ou écu qui désigne 
la famille, au XIIIe siècle,  les chevaliers ont ajouté des 
ornements extérieurs , tels les timbres : casques, cimiers , 
couronnes, qui illustre la fonction et le rang du détenteur 
ainsi que les accessoires : colliers, supports, listels.

Le tout formait les armoiries. Les groupes,collectivités 
communautés,familles se donnaient des armoiries qui 
évoluaient et qui continuent d’évoluer selon les change-
ments importants survenus.” Le blason comme le nom 
jouit de la protection de la personnalité et il est mal venu 
de prendre les armoiries d’une famille éteinte.” (diction-
naire historique de la Suisse; Armoiries, internet )

Ainsi, le cimier de Roland est décrit de la manière sui-
vante : “ Une tête de 
Maure, coiffé d’ar-
gent, sommant un 
chapeau du même, 
“    Roland chevalier 
noble est sans doute 
allé combattre les 
Maures dans une 
croisade. La tête de 
Maure vue de face, 
au dessus du casque 
du noble chevalier, 
l’indique.

Le Regroupement 
d e s  B o u r n i v a l 
d’Amérique a choisi 
le blason Bornival 
de 1370 de Roland 
de Bornival comme 
blason de la famille 
Bournival.

La fabrication 
de nos armoi-

Des armoiries qui nous ressemblent... 	                                                  ...et nous rassemblent
L’écu selon la tradition
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Quand représentés en noir et blanc, 
la couleur rouge est indiquée par 
des lignes verticales, l’azur par des 
lignes horizontales.
Rouge:     Planète:     Mars ;  Pierre:  
rubis ; Symbolique:  désir de servir 
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Des armoiries qui nous ressemblent... 	                                                  ...et nous rassemblent
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tions peuvent venir. Sur le listel, nos valeurs de droiture, 
fierté, courage ou autres valeurs peuvent être inscrites, 
ou encore on peut y inscrire une devise. 

Le concours est ouvert. Tous ceux qui veulent soumettre 
leurs projets sont invités à nous les faire parvenir. Les 
meilleurs projets seront présentés dans notre bulletin.
 

“ L’écu du Regroupement des Bournival d’Amérique.
Trois feuilles d’érable au chef de gueules pour mar-
quer ma naissance Québecoise et canadienne.
Le cimier: le gantelet et le glaive surmontent le casque 
pour ma carrière militaire, et les branches d’olivier pour 
ma contribution au maintien de la paix des Nations 
Unies. 
La devise est inscrite sur un listel, ornement extérieur 
à l’écu. Ma devise est : “ audaces fortuna juvat “. La 
fortune sourit aux audacieux.”

Les Armoiries personnelles du lieutenant-colonel 
retraité Paul Bournival, notre webmaître et membre du 
conseil du Regroupement, telles que décrites par lui.

On peut aimer ou ne pas aimer. C’est celui de Paul, il lui 
ressemble, il porte sa signature et il l’aime et il peut le 
fait enregister aux armoiries de France s’il le veut.

À titre d’exemple voici des armoiries récentes.ries.
Le conseil du Regroupement a émis le souhait d’identi-
fier les Bournival d’Amérique par des ornements exté-
rieurs à ce blason Bornival. Une façon de personnaliser  
et  marquer la souche nouvelle, partie du Québec avec 
François, défricheur à Yamachiche, une façon aussi 
d’indiquer   les valeurs caractéristiques de cette race de 
fondateurs de terres nouvelles et de progénitures abon-
dantes parsemées par toute l’Amérique du Nord.

Ce seraient des armoiries qui nous ressemblent et nous 
rassemblent. Il y a dans la famille des artistes, dessina-
teurs qui peuvent suivre les règles héraldiques et propo-
ser des  ornements extérieurs à notre blason.

Le harfang des neiges, a été proposé par Paul comme 
animal symbole surmontant le casque. D’autres proposi-

	 Gilbert Bournival, président
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Décès 

Le 21 octobre 2003.
Liette Bournival, fille de Ar-
thur à Théodore à Hyacinthe à 
François et de Laura Boucher. 
Elle est née le 19/07/1935 ma-
riée à Réjean Plourde.

 -Documents généalogiques de votre famille  avec 

 En vente 

 -Épinglette du blason de la famille Bournival  : 5.00$

 -Gilet blanc en coton ouaté, de très bonne qualité,  avec le blason 
: 25.00 $

  -Reproduction du blason : 
	  Sculpture sur bois : 30.00 $

Pour commander ces articles, adressez-vous à 
Alban Bournival, 
1224 Principale, 

St-Étienne-des- Grès, G0X 2P0
tel.:  819-535-2573, courriel : albourni@sympatico.ca

Les frais de poste s’ajoutent au prix pour les envois  postaux

présentation historique : complet ou partie d’une branche : 0.25 
cents la feuille 
 -Arbre généalogique personnel 
	    sur toile incluant frais postaux :10.00$
	    sur papier : gratuit pour nouveaux  membres
 -photos souvenir de la fête du 250 e, les 23-24 juin,
	  sur CD incluant frais postaux	 5.00$
Pour commander ces articles, adressez-vous à  

Paul Bournival,
1992, Langevin , 
Varennes, QC. 

 G3X 1H9
tel.: 450-929-1947,        courriel :paul@bournival.ca

Livre historique des ancêtres Bornival en Europe

 -Les Seigneurs de Bornival ( 1300-1795 ) Émile de Lalieux 
Prix 30 $
Adressez-vouz à 

 Suzanne Bournival
80 rue Sommerville

Montréal, Qc.
H3L 1A2                                  

 tel. :514-388-9182, courriel : huvangi@videotron.ca

Offrez à vos enfants, à l’occasion des fêtes, un sou-
venir qui marquera la fierté d’appartenir à sa famille 
Bournival.
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Raymond Dubois, époux de Clémence Bournival à 
Repentigny le 18 octobre 

Sous la direction de Marcel Bournival, ( Pascal, Arthur, 
Théodore, Hyacinthe) un rallye automobile historique 
se prépare pour le dimanche de l’Action de grâces 2004. 
Tous les Bournival et leurs proches seront bienvenus. 
Les détails  seront fournis dans les prochains “Le Bor-
nival.”

Gisèle Bournival à Bernard à Eddy à Hyacinthe à 
François a gardé fidèlement le trésor du Regroupement 
depuis la fondation en août 2000. Nous la remercions 
de sa fidélité, de sa constance et de sa droiture.  “ droite 
comme l’épée du roi.” Merci Gisèle

Bienvenue et merci de te join-
dre à nous.

Nouvelles du conseil du Regroupement
À cause d’un surplus de travail à la maison, Louise An-
drée Bournival a quitté le poste de secrétaire. Nous la 
remercions du temps donné au Regroupement  et, avec 
Michel à l’animation des fêtes. Fleurette, conjointe de 
Julien, la remplace.

Rallye automobile

Carmen Bournival, descen-
dante de Walter à Isidore à 
Thomas-du-village à Hyacin-
the à François, mariée à Gil-
bert Lampron de St-Étienne,   
a accepté de poursuivre la 
tâche de trésorière à l’exécutif 
du conseil. 


